
 

 

 

Jeunesse et Éducation 

Nicaise AKO naît le 9 avril 1948 à Pointe-à-Pitre, rue de l’Abbé Grégoire. Aînée d’une fratrie de cinq filles, elle 

grandit auprès de ses parents, commerçants de la ville. Son enfance se partage entre le “lolo” familial, situé 

au pied du cimetière dans la zone de Dino, et leur habitation du Faubourg Schoelcher. Influencée par une 

mère très pieuse, Nicaise développe une forte spiritualité dès son plus jeune âge. 

Formation et Début de Carrière 

Guidée par sa vocation d'aider les autres, Nicaise entreprend des études d’infirmière à l’Hôpital RICOU. 

Diplômée en Guadeloupe, elle commence sa carrière auprès de Madame George TARER, qu’elle appelle 

affectueusement “maman”. Elle travaille trois ans à la maternité avec elle. 

Vie en Métropole et Retour en Guadeloupe 

En 1970, à l'âge de 22 ans, Nicaise devient mère de son premier fils, Jean-Marc SELBONNE. Elle décide de 

rejoindre sa marraine en Métropole, où elle travaille pendant huit ans et donne naissance à son second fils, 

Didier AKO, en 1973. 

En 1979, Nicaise revient définitivement en Guadeloupe pour être auprès de sa mère mourante. Elle s’installe 

à Pointe-à-Pitre avec ses fils, poursuivant sa carrière professionnelle et son engagement spirituel. Influencée 

par son expérience politique en Métropole avec le Parti Communiste, elle encourage ses voisins et amis à 

s’inscrire sur les listes électorales pour faire entendre leurs voix. 

Engagement Politique et Social 

À partir de 1983, Nicaise AKO s'engage activement dans les associations locales et est élue pour deux 

mandatures au Conseil Municipal de Pointe-à-Pitre, aux côtés du Maire Henri BANGOU. Elle travaille de nuit 

au Service de Traumatologie du Professeur Hyacinthe BASTARAUD et s'investit de jour à la commission 

sociale de la ville et à la rédaction du Journal de la Ville de Pointe-à-Pitre. Connue pour ses valeurs de justice 

et d’équité, elle se retire en 1995 lors de la création du PPDG pour respecter ses convictions communistes. 

Contributions Communautaires 

Fervente catholique, Nicaise AKO crée en 1993 l’association Saint-Antoine de Padoue. Elle trouve le temps 

d'animer des groupes de catéchisme et d’œuvrer pour Emmaüs, tout en étant impliquée dans de nombreuses 

associations de la ville comme l’Association des Cuisinières, l’Association des Diabétiques, et l’Association 

des Marins Pêcheurs de Lauricisque. Passionnée par le carnaval, elle crée un groupe de carnaval, danse dans 

quatre mas et soutient huit autres. 

Héritage et Impact 

Nicaise AKO ne se contente pas de ses fonctions de conseillère municipale et conseillère de quartier. Elle 

contribue de manière significative à la vie associative et à l’animation du quartier de Bergevin. Dans son 

ouvrage publié en mars 2024, elle témoigne avec authenticité et humour, du charme et des difficultés de la vie dans 

le Pointe-à-Pitre des années soixante-dix. Au fil des ans, en dévouant son temps et ses compétences à sa ville et à ses 

compatriotes, elle permet à plusieurs générations de Pointois de bénéficier d’un cadre de vie enrichissant et dynamique. 

Une des citations qui l’inspire : 

“Le plus grand échec est de ne pas avoir le courage d’oser.” Abbé Pierre 
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Nicaise AKO, née le 9 avril 1948 à Pointe-à-Pitre, est une figure emblématique de l'engagement social et 

communautaire de Pointe-à-Pitre. Aînée de cinq filles, elle grandit dans une famille commerçante, imprégnée 

de valeurs spirituelles fortes qui la conduisent à devenir infirmière. 

Revenue en Guadeloupe en 1979 après un séjour en Métropole, Nicaise AKO s'investit profondément dans la 

vie de sa communauté. Élue au Conseil Municipal de Pointe-à-Pitre en 1983, elle consacre ses journées à la 

commission sociale de la ville et à la rédaction du Journal de la Ville, tout en travaillant de nuit au Service de 

Traumatologie. 

Son engagement va bien au-delà de la politique. Catholique fervente, elle crée l'association Saint-Antoine de 

Padoue et participe activement à des groupes de catéchisme et à des œuvres caritatives telles qu'Emmaüs. 

Elle est également très impliquée dans diverses associations locales, notamment l’Association des Cuisinières, 

l’Association Françaises des Diabétiques de la Guadeloupe, et l’Association des Marins Pêcheurs de 

Lauricisque. 

Nicaise joue un rôle clé dans la vie culturelle de Pointe-à-Pitre, en créant plusieurs groupes de carnaval et en 

soutenant de nombreux autres. Par son dévouement et son dynamisme, elle insuffle une véritable vitalité à son 

quartier de Bergevin, promouvant des valeurs de solidarité et de justice. 

Dans son ouvrage publié en mars 2024, elle témoigne avec authenticité et humour, du charme et des difficultés 

de la vie dans le Pointe-à-Pitre des années soixante-dix. Son héritage est celui d'une vie dédiée au service de 

ses concitoyens, enrichissant la communauté par son engagement et sa joie de vivre, et permettant à plusieurs 

générations d’accéder à un cadre de vie dynamique et solidaire. 
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